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t.mi L'HUILE OS SÉCURITÉ POUR L'HIVER 

l l*t D.C.A. — D « cour» sont organl-
"1 17 à » ans. 

• M n t . 2S. ru» des 
r St IKTII* dKnen-

*ot*. I I M ) . « l u p n o k t «t 
• ]«*aU» Ha chaque moto, à 1» h 30 

abr» auront u*u l*a 5 
Las demandas d'ins-

anrx heurs» d«a eou-s 
donneront tous 

eoudltlob* à remplir 

NORD 
Dmt enfant eat eri^vrmrnt blessé) 

- par nn camion, à Solcemrs 
Aa m a n a n t où un camion auto, pilota 

M l M. Alané Osppeliet, chaudronnier au 
èjMssra. émisait une auto en statlonne-
ttwaBt, ne» de l'Abbaye, à 8olesmee. le pe-

QUbert. dix ans et demi, qui 
a TU arriver le lourd véhicule, 

par le garde-boue et Jeté sur 
laussée. H fut relevé sans connals-

da dessous le camion, et. trans-
etaaa son père, directeur de l'école 
On craint une fracture du crâne. 

Un témoin, M Robert HaJlal». ST ans, 
rmi lové (m chamln d» far, a Pont-de-
Metz, intervenu pour séparai les anta
gonistes, a été blessé au ventes d'un coup 
de ecuteau par OTassit. San état an dé-
atapéré. 

Paul n t a a m a é té arrêta. 

Le 12"* Congrès national 
dn Parti démocrate populaire 

te tiendra à Arras 
Le parti démocrate populaire que pré

side M. Chsmpetler de Rlbea. sénateur 
des Bise us-Pyrénées, ancien ministre, 
tiendra son 12ms contrés national à Ar
ras les 13. 14 et 15 novembre. 

Il s'ouvrira la vendredi par une Journée 
réservée aux travaux des commissions. 
Le soir, aura Heu une réception dea dé
légués. 

La Journée de samedi aéra consacrée à 
la discussion de divers rapports. 

Le dimanche matin, as tiendront les 
assemblées générales dea Jeunesses démo
crates populaires. Après un pèlerinage au 
champ de bataille de Lorette et de Vimy. 
le congrès se terminera à midi par un 
banquet que présidera al. Champetler de 
attaaa. 

au tribunal civil. *•) La 

lui fo 

Chronique de renseipement 

M o r t î l e M . E r n e s t A n t o i n e , 

c o n s e i l l e r g é n é r a l d u N o r d 

On annonça la décès de at. Ernest An-
aakeé. conseiller général du Nord, ancien 
•taira d'Aveaneiles st conseiller munlcl-
jatt da c a f é localité, où U vient da s'é-
b t i t d i s acres une courte maladie. 

M Antoine était t e é de 73 ans. ri était 
visa-président de la Société d'agriculture 
arAveanes. président de la section perma-
• n l a des Pupilles de la nstlor.. 

La* funérailles de M Ernest Antoine 
esrt été Axées au mardi 3 novembre, à 
U h., an l'église d'Avesnel'.cs. 

U n surr ident m o r t e l 

à V a i e n c i e n n e * 

LA VtrTIMF F.ST 
U t COMMIS PRrNTTP.%1. 

M l PORTES ET TELEORAPHF*. 
• tmadl . v a n SI h.. M Oustave De".», 

parte é l ans. commis principal des P.T.T., 
•stagnait son domicile. 82. nie Emma-
• a e l Ray. à Valencleunes. lorsque, pas
sant a bicyclette sur le pont Jacob, 11 
nrt heurté par une automobile, tomba et 
roula sous la voiture. 

On le releva portant une grave blessure 
denier» la têt» ; U avait, en outre, la 
•JsWule droite fracturée et de multiples 
arftuatons sur diverses partie* du corps. 

Transport* dans un café voisin, puis 
B 'Hôtel Dieu, le malheureux ne tsrda 
pat à expirer 

«.auto tamponneuse étélt piiot*» nar M , mond ou l'apologie de la mystique ; Oeergea 
Jssi Botraerts. M ans. né 4 Tilbounr (Ho'- | Bernanos, ou la présence du diable . Fran

çois Mauriac, ou la lutte avec l'ange. 
Les lnscrlpr ions sont prises par les audi

teurs ou auditrices pour la série des douze 
leçons 4 l'économat des Paeultéa catholi
ques. 

éléments d'appréciation. 9*) 
loyer en cours su lé Juillet 

* r ) l a frais sont à la charge 4» la 
parti» qui suss—asa. f ) Oui. suivant les 
régie» ordinaires da « l l m i t a n . pulaqu» U 
location a été fait* «a danois du réglât» 
de prorogation, f) Réparation» et entre
tien courant, ramonage, vidange, e tc . . 
*• V. — Vous pourra» reprendre pour habi
ter vous-même au moins trois ans, mal» ls 
Prorogation étant encore en cours st votre 
achat postérieur 4 1»2». vous aérez tenu 
de fournir un local répondant aux m i m a 
conditions de situation et de prix. 

Le aléa p e u le mal. — 1») s i la signifi
cation ds la condamnation correctionnelle 
par défaut n'a pas été faite s 4 personne » 
ou r u ne résulte pas d'actes d'exécution 
du Jugement que le prévenu en a «u con
naissance, l'opposition sera rsosvsble jus
q u e respiration ds» délais ds prescription 
da la nsta». a») las pains» pertes» par Jus»-

T. S. F, 

LILLE 

Faculté* catholique» 
COUR* D'EXTENSION 

D'ENSIIGNEMENT StlPBmHTUB 
DE LITTERATURE FRANÇAISE 

(Année lMt-lSST) 
Une série de douze leçons d'hlatoln. 

In littérature française contemporaine sera 
donnée 4 partir du mardi 10 novembre, le 
mardi de chaque semaine 4 14 h., «ail» 
Louls-B4un»rd (entré» boulevard Vauban. 
toi. par M Henri Simon, professeur 4 la 
Faculté t'es Lettres. 

Les cours seront interrompus le msrdl 
29 décembre et reprendront 1» mardi 12 
Janvier. 

La a i s e Intellectuelle M littéraire 
de l'apres-gnerre (1K»-1M0) 

I. — Ls Crise. — Déchéance de la logique: 
L'impressionnisme littéraire : Jesa Olrau-
doux : Le « Surréalisme ». 

Déchéance de la morale : L'Influence ds 
Marcel Proust ; Ls es» d'André aida ; L amo-
ra:t»me d André Maurois. 

II. — Persistance d» l'Humanisme — Paul 
Valéry, poète ds l'Intelligence pure : Henri 
Massis, ou ls c défense d» l'Oecld»nt » : 
Georges Duhamel, ou ls ssgease de la 

| Prenoe 
> III. — Attraction du Catholicisme. — Le 
| sa» de Jacques Rivière ; Henry de Monther-

d entre le T'.bre et i'Oronte : Henri Brè-

taasfr). marcher d de charbrma. 4 Escaut-
Beat, rua Taaary. 

D a déclaré qu'il tensl t sa droit» et 
•gaflart 4 un» vitesse de trente kilomètres. 
attend 11 aperçut un cycliste qui venait 
du chemin de Halage. Pour l'enter. U 
djrnfta un hrtisoue coup de volant, mal» 
W s i i m 1» malheureux 

Plusieurs personnes nul se trmjvs'.ent 
sjses la voiture ont confirmé ce» déclarr-
tssssa 

Dimanche à 10 h. 30. Bogaerts a été 
ssapdult au Parquât. 

P»\S-DE-CALA1S 

Un enfant tombe 
saBits nue trémie à son k Carvîn 

«t meurt asphyxié 
Trompant la surveillance de aes pa-

Ststta. ê Beoivra». le Jeune Edouard Lejos-
Sja, t an» »t demi, grimpa dans le grenier 
set la maison, ri tomba dans un» trémie 
g. son, dont on ne le retire qu'à l'état de 
sjaajavre L'Infortuné bambl navait péri 
asphyxié 

Hsynri Moine, l'assassin présumé 
du Portel, 

était aussi cambrioleur 
Oa as rappelle qu'au cours d'une vi

sita domlelllalr» chea Henri Moine, l'xu-
•sror présumé d» rasaaaamat du Portel. 
S*4 avralt trouvé entre autres objet», des 
•Béa. Oelles-cl appartenaient 4 de» com-
faareanu boulonnais ayant reçu la visite 
4» aakaloleurs. ce qui établit que Moine a 

osa méfaits. 

Nouvelles économiques 
et financières 

SOMME 

Au cours d'une discussion 
i la sortie d'un bal 

g) Ft>nt-de-Metr..un militaire blesse 
g|aaxx hommes A coups de rouleau 
. Au court da la nuit de samedi 4 dl-

BBaarha. t Pont-de-Metz, une discussion 
a éclaté à la sorti» d'un bal entre Paul 
sJNeMt. caporal-chef au 21 ' régiment 
érajtraaterle eolonlsle 4 Pans, en permis-
gêan ê Saloual. e t Qeorgsa Prévôt. S0 ans, 
aaailsltiiil da légumes 4 Salo-iel Ce dér
atisa a été blessé par «on adversaire. 

L'évasion fiscale 
et la Société des Nations 

Le 9 octobre dernier, sur la proposition 
du gouvernement français, l'assemblés gé
nérale de la Société des Nations svalt 
adopté une résolution fsvorabls 4 l'sssls-
tsnee fiscale International» en vue de ré
primer la fraude »t l'évaalon dea capitaux. 
Elle avait chargé le Comité fiscal d étudier 
la question. 

Cs Comité s aussitôt commencé ses tra
vaux qu'il vient de clore par un» motion 
dans laquelle 11 déclare nettement qu'il ne 
croit pas au succès des mesures qui pour
raient être prises contre l'évaalon des capi
taux en dehors d'une quasl-unanlmlté des 
Etsta. 

Le rapport annuel 
de la Caisse d'amortissement 
c Ls Oalass d'amortissement n'est pss 

faits pour emprunter, mais pour amortir » 
a répondu ces Jours démises M. r*11**. soa 
président. 4 M. Aurlol. 

Et depuis dix an» qu'eu» existe, ail» a 
bien rempli «on rôle. 

San rapport annuel qui Tient d'êtr» pu
blié révèle en effet que pendant ose 10 ans. 
ell» a efl«ctiv»m»nt amortis plus d» l é 
mllllsrds de ls de:te de ratât. 

Par alllsurs ail» accroît ses ressources 
provenant de la gestion du monopole de» 
tabscs. En 1933 elle a vendu pour plus de 
4 mlllards de tsbac. cigares et cigarettes 
qui ss sont envolés en fumés. Os ehuTre 
est en augmentation ds SS % sur celui d» 
1928 quand elle s pris en main l'adminis
tration du monopole. 

Répartitions de prospérité 
aux Etats-Unis 

Las bénéfices déclarés d» nombreuse» so
ciétés amer.ealaes sent en nouveaux pro
grès. 

De nombreuses compagnies aa déclarant 
des dividendes extraordinaires, annonçant 

même temps des bossus sa salaires pour 
le personnel 

On estime qus 1» total d» 
dividendes extraordinaires va 
millions ds dollars 

cas Bonus «4 

prescrivent par cinq année» révelue». . 
an aucun cas. la» condamné» par défaut 
dont la peine eat prescrit» a» pourront êtrs 
admis pour purger le défaut. 4") Tout con
damné 4 une peine correctionnelle peut 
être réhabilité sur demande après trois ans 

Savetr 1M. — !•) n faut neceesalre-
m»nt un contrat d'association, mais celui-
ci peut être en nom collectif ou 4 respon
sabilité limitée 2*) D y a las Iras* normaux 
d'enregistrement et de déclaration au gref
fe, de la constitution d» 1» société. 3>) Il y 
a dea droits d'apport du fonds sn société, 
moins onéreux qu'un» donation. 4") Vcyea 
un notaire ou un avocat pour la rédaction 
de l'acte et las formalité». Raymond» 
H. B. M. — Voue été» forclos pour toute 
demande an réduction qui n» pouvait as 
faire que dan» les six mois de votre entrée 
sn Jouissance Lex 3t. — 1») L» con
seil ne peu} que proposer 4 l'assemblée 
générais une candidature d'administrateur 
Cest l'sssembiée elle-même qui nomme ou 
qui rstlfls la nomination provisoire. IX n'y 
s aucune obligation ds choisir 1» plu» 
anolen commissaire 2>) C'est la loi de 1847 
qui est ls bsae d» la législation des socié
tés, mal» 11 y a de multiples lois subséquen
tes et les dernières datent du t apOt 1935. 
qui Interdisent précisément aux commis
saire* de devenir administrateurs de la so
ciété qu'ils contrôlent moins de cinq ans 
après l'expiration de leur mandat. 
E. D. — Vous n'avez plue droit 4 rien sur 
cette retraits qui est définitivement éteinte 

Hante correspondance. — !•) Oui. voua 
devee affranchir et Joindre à votre lettre 
non pas un mandat International, mais un 
« coupon réponse international s que vous 
obttendre» 4 la poète et qui correspond avec 
un» petit» majoration au timbre étranger 
qui doit servir pour vous répondre. 2a) Vous 
utilisez le papier que vous voulez. 
a C. U. — Il faut adresser ls demsnde 
4 M ls Président ds la Commission du 
livre d'or, société « On ne pssse paa », 
Hôtel d» Ville d* Verdun. Cotisation uni
que t francs. Indiquer régiment et secteur 
de Verdun. Amethlste. — Fsire ls che
min en sens contraire, revenir en arriére. 

Mutilé ennuyé A. W. — Pour l'inca
pacité absolu» et permanente rente égsle 
aux deux tiers du salaire annuel. Pour l'in-
rapaetté partielle et permanente : rente 
égale 4 la moitié de la réduction que l'acci
dent aura fait subir au salaire Tcm-
pleave. — Le prix eat bien de trente-cinq 
centimes belges H. 4». — 1") L'arti
cle 14 de ls loi du 26 Juin 1929 dit : < Le 
bailleur ne peut s'opposer aux installations 
qui ne peuvent diminuer la valeur des lieux 
ieuée telles que celle» d» l'électricité, du 
téléphone, du gsz. ds l'esu. que le locataire 
réalise lui-même 4 ses trais >. 2") Ce n'est 
paa un» charge loeattve. 3') La réduction 
(Juillet 1933) de 10 % (ou de 8.30 % quand 
le locataire n'a pss les charges) était auto
matique et n'avait pas 4 être demandée 
Voua avlea un délai de six mois pour récla
mer. H. M. V. R. !. — 1") Ls moitié 
des biens de ls communauté appartient au 
survlvsnt. L'autre moitié va 4 l'enfant uni
que, mais le survivant en t l'usufruit sui
vant la convention faite entre voue. 2*) Le 
livret personnel de l'enfant lui appartient. 
Pendant la minorité, c'est le père, ou U 
mère tutrice en cas ds décès du père, qui 
en s l'administration. Un ennuyé. — 
Le plus simpls est de voir un médecin ou 
un pharmacien II est toujours dsngereux 
d'sglr ssul en cas matière» Aimant 
savoir. — Sous réserve de précision* de 
Jurisprudence en estte matière nouvelle 
i.oue croyons qus vous dsvez vous Inscrire 
au registre dea métiers. Détendre 1074. 
_. La souscription ds ces bons est en effet 
anonyme Le taux d'intérêt varie aulvant 
la durée et varie également aulvsnt ls 
situation st l«s besoins ds l'Etat A la poste 
ou chss un percepteur, vous aurez tous 
renseignements utllea Baucls. — Nous 
pensons que vous y avez droit. Votre patron 
doit être Inscrit 4 une caisse de compen
sation. Les taux varient suivant les cslsses 
Vous pourrie» voir la Caisse Interprofes-
alonnelle. 39. rue Pauvrée. voue auriez les 
indications psrtleullères qui vous Intéres
sent. Chêmeur ancien combattant. — 
Noua ne pouvons établir nous-mêmes un 
compte. Lee nota» qu» nou» avoua publiées 
donnaient les maxlma de ressources vsrls-
blee suivant la nombr» d* personnes 4 chsr-
( e Un ignorant 53. — Voue pouvez 
souscrire une rente vlsgére 4 ls Caisse na
tionale des retraites Vous trouverez les 
tarifs et preapeetu* chez le* percepteur» et 
4 le poste. Ces rente» «ont garanties psr 
lEtst . msls en francs-papier et non en 
francs-or. Juk»t. — Noue n'avons pss 
l'adresse prècl»». mal» 11 «'agit de la région 
d'Arcachon. Ouada. — Nous n'svons 
pu nou» procurer ce détsll. Il y s plusieurs 
revues d'aviation auxquelles vous pourriez 
écrire. On les trouve che» lee dépositaires 
de Journaux „ . 

144 R I.r. Elxange. — Sauf aituation spé-
elals due 4 sur»l» ou ajournement, lee In
corporé» C* «eptembre 1934 sont partis pour 
dsux an». Savingi. - RU» le peut avec 
le* produite de son travail, loi 13 Juillet 
lwl"— QUI » raison. - Oele peut arriver. 
accidentellement. Un « d é c o t e . - H 
exiat» des barème» pour le» accidents de 
travail, maie pas pour les autres. Nous ne 
la» possédons pas ; U nou» est difficile de 
fixe» un ehlffr» Quelque soit le ohlflr» de
mandé. U sera discuté, at tout ss traduit 
souvent par un marchandage. Essayez de 
20 4 30 000. 81 voua ne vou» concilie» paa. 
I» Tribunal fixera lui-même suivant toutes 
le» clroon»t»nces d» votre »ltu»tlon. 
H.N. 194. — n n'y a paa «ncore eu de con
vention collective pour lee employés du 
teattil». Serge. — 81 ce «ont des loca
taire* en prorogation, voue deve» prévenir 
suivant Isa iis*»(* et au moins six mois 4 
l'avance par «et» «trsjudlclaire Indiquant 
1* motif de la reprise Vous d»ve» habiter 
vous-même pendant an moins trois sns 
Vous ne devra fournir un local aimllalre 
que si vous été» proprlétalra d'après 1929 

a.L.M. 41t. — !• Oa» mariage» se font 
généralement sans aucune cérémonie : 2» 
A moins de désaccord. U convient d'envoyés 
des souhaits ; f Pour un père : t mois laine 
et crêpe ; 6 mois, sole noire ; 3 mots demi 
deuil. Pour un époux, respectivement 1 an, 
• moi» st • mois Pasir aa saisir» — 
On prend, peur 1934, 3 30 % du salaire 
réel avec plafond de 240 trs par semsins 

Programmée 
du lundi 2 novembre 1936 

RADIO P.X.T. NORD 4 LUXE (241J sa.) 
* > 30 : Depuis Paris P.T.T. Bullatld 

météorologique. 
t n. : Depuu Paris P.T.T. Informations. 

Revus de la Presse 
1 h. 40 : Disque» : Musique militaire. 
• h. : Dopul» Pari» P.T.T. Information». 

Revu» de la Presse 
8 h. 40 : Olsqusa imême programme qu'4 

7 h 40). . 
10 h 43 : Concert : Fantaisie sur Manon. 

opéra comique (Maaaenett; Chanson de 
Fortunlo (Messager), Grave. p"ur violon
celle (Bach) Pileuse pour violoncelle (Dun-
xleri. par Mme Marcelll-Herson: 81 tu le 
voulais, mélodie (TostD; Suite variée (Ga
briel Plerné). chanson d'sutrefols. séréns-
de. Scène» humoristique» (Léonard). 

13 h. 1S : Concert : Bouffée» pnntanlères, 
valse (Waldteufelt: Le dernier amour, sezar-
daa (Ountl): Mélodie (Ludvrtg Sied»); Bl-
frlco parade, morceau caractéristique (Vol-
patti Junior): Airs ds Mlsttngieet: Véni
tienne barearolle (Alex de Teye); The 
Dierrymakera. ouverture (Eric Ocetee): Pep-
plna. intermezzo (Mambour): Couronne de 
Joie, marehs (Dtcksr). 

12 h . 3 0 : Depuis Paria PT.T. Informa
tions 

13 h : Depuis Toulouse-Pyrénées .con
cert). 

13 h. 30 : Depuis Paris P T T Disques. 
14 h. : Cours ds ls Bouta» de Lille 
14 h 30 : Depuis ls Poste Colonial : 

cencert. 
1* h : Dspuls Rennes-Bretagne (con

cert) 
1T h. 10 : Disques : Extraits d'opéras 
17 h. 30 : Causerie Universitaire : s La» 

rv-olts du LéglslAteur. du Gouvernement et 
de» Juge» vn-*-v!» de» décret» ». par M. 
Piendtsert. professeur suppléant aux Fa
cultés catholiques 

18 h. 30 ! Depuis Psrts PT.T Radlo-
Jcumal. 

19 h. : Initiation 4 la musique : eau-
ecne par M Verdler altiste. 

19 h. 30 : Disques demandée 
20 h. : Indication de l'heure. Disques de 

piano. 
20 h. 13 : Causerie littéraire de M Wa-

rtnghlsn. professeur agrégé de ITJntveralté 
20 h. 30 : Concert : Zamoa. ouverture 

(Hérold). La belle au bots dormant, suite 
(Tschslxcrsvexv); Suite sndslouee (José Luc-
chesl): a) Renonce 4 ton rêve orgueilleux, 
air de Marlon extrait des « Saltimbanques > 
(Louis Osnue). b) La chanson de Nelly. 
extrait de « Rlp » (Planquettel cl Enigme 
valse (Francis Popyl. par Lucienne Tho
mas, soprsno: La fille du Par-West. fan-
teleie (Puccinl): L'or et l'argent, aulte de 
valses (Franz Lehar): Sérénde 4 Dodv 
(M4reu-rl): Iris fantaisie (Maecagniv: a) 
Le Sais (Marguerite Olaen'.er): b> Parais 
4 ta fenêtre 'Louis Qreeh): cl Romance 
dea Pêcheurs de Perles (B17.ett. psr Roger 
Conoln. ténor; Ballet de Cinq Msra (Oou-
rod): Carthcge la mystérieuse (Courtloux 
fils): Dan» le» muguet» romance (Durer.:!'; 
M»-che dea p'tlts mstelots (Louis Osnnel 

22 h. 30 : Depuis Paris P T T . Informs-
tlon». Bulletin météorologique 

RABIO-BINCHE. — 10 h. : Marenas. — 
1) h. 13 - Chants. — 10 h 30 : Morceaux 
demandes — 11 h : Accordéon — 11 h. 
30 : Orchestre de genre — 12 h. : Pour 
nos morts. — 12 h. SS : Cours d'ouverture 
du marché 4 terme de ls bou'se de Bru
xelles 

RADIO-COURTRAI. — 7 h. (204 m. 8) 
Matinée du WVRO. — 8 h : Commémo
ration du Jour des âmes — 8 h. 30 : 
Concert varié. — 9 h. : Fin — 12 h 
204 m 81 : fluvrss de compositeurs fla
mand». — 12 h 30 Concert Adl. Bourse 
dv Travail. — 13 h : Musique de tziganes 
— 13 h. 15 : Concert Ric-Rar : Musique 
champêtre — 13 h 30 - Enregistrements 

RADIO-PARIS (1 Ml SB. 3. 7.1 k w ) . — 
7 h.: Disques: Sicilienne (Pauré). — I h.: 
Disques: Concerto en ré (Haendel). — 11 
h.: Concert symphonique — 12 h : Cau
serie serieole: c Les travaux du mois au 
Jardin potager». — 12 h 15 Heure: Con
cert d'orgue — 12 h. 45: Chronique, par 
Pierre Seize — 13 h.: Chanson de Solvelg 
— 14 h 10: Causerie: « Romanciers d'au
jourd'hui ». — 14 h 30: Disques: Œuvres 
de Berlioz. — 15 h.: Sonstee pour flûte et 
p:sno par MM. Hans-Joachlm Koellreutter 
— 15 h. 30: Lectures poétiques: «Le thème 
de la mort dans ls poésie française ». — 
15 h. 50: Chronique musicale. — 17 h 
Rétrospective de ls semaine - 17 h 10: 
Causerie pédagogique: «Les classiques vi
vants» — 17 h 30: Conec-t s.ymphon:que 
— 18 h • Information» artistiques: «Le livre 
français au 17"»* siècle»; Csuserle: « Ls vie 
ds Corot » — 1» h. 30: Alceste (OlucK). — 
19 h. 30' Chronique des livres — 19 h 50: 
Csuserle: « Portrait* d'artistes». — 20 h.: 
Sextuor de harpes — 20 h 45: Heure: Mu
sique de chsmbre. avec le quatuor Ortam-
bert — 22 h 45: Heure: Musique sympho
nique 

POSTE PARISIEN (312 m. 8. 49 kw.). — 
7 h. 10: Disques: Largo >Haendel) et Rê
verie (Schubert) — 12 h S: Rédemption 
(César Etende). — 12 h 39: Concerto bran-
debourgeols en ré majeur (Bach). — 13 h. 
10: Un quart d'heure Chopin. — 13 h 35: 
Fugue en la mineur — 18 h.: Ouverture 
— 13 h. 2: Œuvres de Mozart — 18 h 55: 
Intermède. — 19 h. 1Q Physionomie de la 
Journée. — 19 h. 25; « Soin» d'hiver aux 
arbrra fruitiers». — 19 h. 37: Prélude 
( Rachmanlnoff ). enr. per l'orchestre de* 
Concerts Lsmoureux. — 19 h 52: Ls revue 
de* livre». — 19 h. 37: La Péri (Duke*), 
enr. par l'orch. de» Concerts Colonne — 
20 h 7: Causerie de Paul Reboux. — 20 h. 
20: Llebestraum ILisrt;. — 21 h.: «Hom
mage 4 Gabriel Pauré» — 22 h.: Œuvres 
de Richard Waftne-

PARIS P. T. T. (431 m. 7, Kt kw.). — 
11 h 45 Tourisme. — 13 h. 50: Disques 
— M h Ls Orammalr» — 14 h. 5: Cau-
aerle: « Chardonnet. l'Inventeur de la sole 
artificielle » — 14 h. 20: Anecdote* hl«to-
rlques- « Les cris dé Paris su moyen 4ge » 
— 14 h 30: Station coloniale — 16 h.: 
Concert d'orgue — 18 h. 30: Pèlerinage 
«Le Pére-Lachalse ». — 17 h, 30: L» lundi 
du Jardinier. — 17 h. 37: Disques. — 17 h. 
43: Les beaux-arts — 17 h. 52: Les pspo-
tsgee de Lion — 18 h.: Suite en si mineur 
(Bsch) — 19 h. 20: Prese radlophonlque 
— 19 h 38: Roméo et Juliette (Oounod) 
— 20 h : La demi-heure des compositeurs 
— 20 h 30: Polyeucte. tragédie de Cor
neille 

FtCAMP («29 mètre» S, 3 kw.). — 
7 h.: Musique militaire. — 8 h.: Récital de 
piano — 9 h.: Musique classique. — 10 h.: 
Disque* — 11 h.: Concerto N" 1 en ré 
majeur (Paganlnl). — 12 h.: Récital d'or
gue. — 13 h.: Heure des auditeur» — 14 
h 11: Musique de chambre. — 1« h.: Con
cert. — 16 b. 41: Emission enfantine — 

quand le salaire est pavé par semaine. Dans 
M cas présenté. 1" semaine, prendre sur 
240, soit 8.40 : S* semaine, prendre sur 220. 
soit 7.70 ; > semaine, prendre sur 240. soit 
•.40. La cotisation patronale est égale a et 
cotisation ouvrière. F.D. — Votre nu
méro n'est pas sorti. 

17 h. m: Récitai d'orgue — 18 h. 40: Onro-
niqu»: «Ripa» st dèlasssmsnt ». Dormir! 
dormir!... — 19 h. 15: Oisa.iH «a» audl 
teura. — 20 h. 20: Romanes «n si bémol 
IRublnststn). — SX a.: L'oiseau d» feu 
(fstravtaaky). — 22 h. 20: Muslqus d'orgue 
— 0 h. 30: Musique d» dans». 

LTON-LA-DOUA (44) sa.. U kw.). — 
t h. 49: Mica. — 14 h.: Quart d'heure mu
sical (Ortat). — 14 h. 10: Station Coloniale 
— M h.: Renne». — 17 h. lé: Montpellier. 
— 17 h. 30: Limoge* — 19 h. 30: Demi-
heure surprise. — 20 h. 7- Chronique scien
tifique. — 20 h. U: Chronique musicale 
— 20 h. 22: Chronique 

RADIO-STRASBOURG (349 mètres 2). — 
i h. 30: Disques. — 10 h. 45: Montpellier-
Languedoc. — 11 b. 41: Dtsquss: 8ym-
T-honls de la cantate d'église 156. — 13 h 
15 Concert. — 14 h. 20: Toui-Blffel — 
15 h. 30: Chronique lorrain». — 13 h. 41: 
Tour-Eiffel — M h.: Orchsstre. — 17 h. 
15: L» cinéma. — 17 h. 20: Musique légère. 
— 18 h 15 Désqusa — 19 h. 11: Disque» 
Nocturne (Franck). — 20 h 10: Disques 
— 20 h. 20: Musique de chambra. — 21 h. 
30 Députa l'église l'Obernai Orgue. 

RADIO-TOULOUSE (321 m. 4, 44 kw.). — 
De 8 h. à 11 h 41: Disques — 12 h.: Or
chestre viennois. — 12 h 11: Air» d'opé
rette». — 12 h. 40: L» quart d'heure de» 
abonné» — 13 h. 10: Musique de dans» 
— 13 h. 21: Mélodie* — 13 h 40: Orchestre 
de salon — 17 h. 41: Orchestre argentin 
— 18 h : Bxtraita de filma — l t h. 11: 
Grand orchestre: Loulae. grande fantaisie 
(Charpentier). — 11 h. 40: Marche» mili
taire». — 19 h.: Orchestre musette. — 19 
h. 15: Concert varia. — 20 h 10: Orchestre 
de bel champêtre. — 20 h. 21: Jasa. — 20 
h 40: Orchestre tsigane. — 11 h.: Sketch 
radlophonlque : « Simone. 4 l'exposition de 
chrysanthèmes >. — 21 h. 45: Ls demi-
heure de Parts. — 22 h 15 Fantaisie radlo
phonlque — 22 h. 40: Air» d'opérettes. — 
23 h.: Orchestre de danse — 23 h. 11: 
Chansonnettes — 23 h. 40: Orchestre phil
harmonique. — O h . 1: Caveau «Le petit 
bal poisse ». — 0 h. 20: Musique de danse 

LANGENBERG (4SI m. 9, 100 kw.). — 
S h 30: Francfort. — 9 b : Munich. — 11 
h.: Musique gale. — 12 h. 15: Hambourg. 
— 13 h. 15: Divertissement muslcsl — 16 
h : Disques. — 17 h.: Stuttgart — 20 h 10 
Musique de chambre. — 21 h. 25: La famille 
Rnmberg — 22 h.: Breslau. 

NATIONAL (Londres et West. 241.1 m ). — 
10 h. 11: Service du Jour — 10 h 45: R. 
Porter-Brown, à l'orgue. — 11 h. 15: Gra-
mophone. — 11 h. 41: Oramophone. — 12 

Concert. Orchestra. — 12 h. 15: Ré-
citsl d'orgue, par Maurice Vlvden. — 15 h : 
Oramophone — 18 h.: Violon et piano — 
16 h. 30: Oramophone. — 17 h. 15: Musique 
légère. — 18 h 40: Le B B C . orchestra — 

h. 20: Variétés — 20 h : «Occupations 
professions » — 20 h 30: Récital de 

chant. — 22 h 35 Musique pour deux vio
lons — 23 h. 30: Oramophone. 

LONDRES REGIONAL (342 m. 1. 56 kw.). — 
10 h 15: Service du Jour — 10 h 45: Con
cert Orchestre. — 11 h 43: Hsydn Hesn 
et son orchestre — 13 h : Oramophone 

13 h. 45: A. Sallsbury et «on orchestre 
14 h. SS: Concert Orchestre — 15 h. 35 

Concert vocal. Ballade» — 16 h. Donald 
Thorne 4 l'orgue. — 16 h 30 Relais de 
l'Hôtel Victoria — 17 h 13: L'heure enfan
tine. - 18 h. Musique de danse — 19 h. 
30: Orchestre svmphontque de Vienne — 
20 h. 30: Princesse Csprlce - 21 h 45 
Schubert Chsnts de 1815 — 22 h. 25: Bllly 
Oerhsrdl et son orchestre. — 23 h. 40' 
Oramophone 

BRUXELLES (4*3 m. 9. 11 kw.). -
8 h. 40- Programme varié. — 12 h.: Dis
ques: Water mu»lc (Haendell — 12 h 30 
Orchestre: Prélude solennel (Norman 
O'Nelll). — 13 h. 10: Orchestre léger: Mar
che héroïque (Salnt-Saéns) — 13 h 30 
Disques: Concerto en ré pour orchestre et 
orgue (Haendel). — 17 h.: Musique ds 
chsmbre. — 18 h.: Causerie: «L'activité 
maritime de la Belgique » — 18 h. 15: Dis
ques: L'Ile de la mort (Rachmanlnoff i — 
18 h. 45: Récital de chant — 19 h. 15: 
Chronique du cinéma; Chronique coloniale. 
Chronique scientifique — 20 h : Radiodif
fusion de « Ksstje ». poème lyrique en 4 
s êtes — 20 h 53: Quelques chants sans 
paroles ( Mendelssohn ). — 21 h. 11: Troi
sième et qu»trlème acte* de « Kaatje ». — 
22 h.: Fantal»!* en ut mineur (W.-A Mo
zart. — 22 h. 20: Diffusion de La Boutique 
fantastique, ballet iRosslnl-Respighl) 

HU.VFRSI'M I (1.171 m.. 146 kw.) -
10 h. 10: Emission religieuse — 11 h. 10. 
Disques — 12 h 10: Orch-stre « Stlchtlsch 
Sslon-orkest » — 13 h 40: Emission sco-
Islre — 14 h. 10: Disques — 15 h. 10: Dis
ques. — 16 h. 40: Concert d'orgue. — 17 h. 
«0: Disque» — 19 h. 40: Concert — 22 h 
15: Disques. 

ROME (712 kett. 56 kw., 4244 m.). — 
9 h. 30: Me»»* de» mort». — 13 h. 13: Pour 
les Italiens de la Méditerranée — 16 h. 13: 
Musique sacrée. — 17 h. 40: Nouvelles en 
langue étrangère. — 18 h 20: Nouvelles en 
langue étrangère. — 18 h. 19: Pour la Grèce. 
— 19 h. 5: Radlojoumal. — 19 h. 40: Tran-
sltus animas, oratorio de L. Perosi 

RADIO-LUXEMBOVRC (1.3*4 mètres). -
7 h. 15: Concert vsrlé — 8 h. 15 » 10 h 30: 
Concerts varié». — 12 h ' Récital alterné 
de chant et de piano. — 13 h 23: Musique 
de chambre — 14 h. 3: Concert varié. — 
17 h. 30: Le quart d'heure de* dame» et des 
demoiselles — 17 h 43: Disques demandés 
par las auditrices. — 18 h. 15: Concerts 
variés — 20 h. 5: Soll de violoncelle — 
2f- h. 30: La vie au cinéma. — 21 h.: Con
cert donné par l'orchestre — 21 h. 40: Les 
radioreportages de Radio-Luxembourg. — 
z2 h 20: «Requiem» de Mozart, par les 
cha»u-s et l'orchestre de la atatton. — 23 
h. 10: Procession nocturne (H. Rabsudl 

CONCERTS & SPECTACLES 
Lt JoutNAL K Rouaaix 
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A ROUBAIX 

Cercle tvmphoniqne roubmsien 

L» « Cercle aymphonlque roubaislen • * 
Inauguré dimanche, à 11 h. 30. en l'église 
Salnt-Jêan-Baptlste. le cycle des auditions 
musicales exécutées en l'honneur de sainte 
Cécile. 

Cette audition fut ce que «ont toujours 
les exécutions de cette belle phalange 
techniquement parfaite ; mal» elle témoi
gne de plus chea les musiciens, o» sens 
artistique, cette compréhension dt la pen
sée du compositeur qui ajoutent tant à la 
valeur de la traduction d'une ouvre mu
sicale 

Le directeur de talent qu'est M. Butène 
Laurence et se» musiciens ont droit aux 
plus vive» félicitations. 

Ls programme de l'audition comportait 
lee œuvre» sulvsntss : « La Orotte de Fin-
gel » de MendelAsohn : « Angélus » de 
Ryder et une ouverture de Bach « Judcl » 

LA deuxième audition du Cercle sympho
nique aura Heu le S novembre, à la mesee 
de midi 4 Salnte-RUaabeth. 

ROUBAIX 
Le concert 

du Club artistique des X 
C'est la sAsrsradl 1S novembre, qu'aura 

lieu le deuxième concert d'hiver da .ce 
club, dans la salle du Cinéma Pastilla, 
rue David-Dangers 

Le comité s'sst assuré le concours du 
profeassur Hellaug. l'as de l'enchante
ment, et de 1a voyante Helly. dont Isa 
exercice» de mnétnotechnle étonneront 
t cut la monde. 

Toutes les personne* qui ont ru der
nièrement lss magicien» Helly-HaUau»; at 
Cle. dans une das plus grandes «ailes ds 
U elUe. TOUdront revoir cas admirables 
artistes, dont les sxerelees. remplis de 
mystère et de chsrme. ont séduit petite 
• t grands 

Ls partie théétrsle sers assurée par les 
membres du Club dont l'éloge n'est plus 

faire. 
Mslgré l'Importance du programme, ls 

prl> des place* dette à U portée d» tou
tes les bourses. Premières. 3 fr. : secon
des 1 f r. 

T O I I R C O I N G 
Théâtre municipal 

Bip. — Pour un» fols, le « Viennois » 
a cédé la plaoe su classique, et oe n'est 
pas sans une réelle satisfaction, que le 
public a revécu pendant quelque* heures, 
le souvenir du théêtre d'antan. qui plut 
k notre Jeunesse. 

Ce plaisir était d'autant plus grand, que 
le choix fait en M. Delmulle, pour inter
préter le rôle principal devait «atUfalre 
le* plus difficile». En effet, cet artiste 
Joint 4 une voix de belle tenue, une gé
nérosité «act ion très appréciée, et un 
Jeu toujours scrupuleusement réglé. 

Avec de telles qualités. « Rlp » ne pou
vait qu'être parfait, et il le fut. 

Pour la troupe, o» fut aisé de rendre 
dans la perfection, les qustre setes l e 
cet opéra-comique, entraînée qu'elle était 
par M. Delmulle. et de Mlle Reine Ber-
nède. aux petites Cattolrc et Morel. en 
passant par ce vibrant comique qu'est 
M. Desnrt. ls représentation fut excellente 

Ls partie chorégraphique n'avalf pas été 
négligée, et la « Danse macabre », de 
Salnt-Saèns eut sa plaoe tout Indiquée 

ins la acène du rêve. 
N3U* devons souligner les constants 

efforts accomplis par M. F Delqueux qui. 
sous la direction de M Xhoffray. par
vient toujours k adapter ses décors — 
pourtant peu fournis — aux situations les 
plu» diverses, avec le goût le plu» sûr. 

Enfin. M. Brisard avait pris l'orches
tre sous sa baguette, complétant ainsi 
le succès de cette très agréable aolrée 

« Paganlnl ». — Franz Lehar a le don 
de séduire les foules. Sa musique aux 
accents berceurs trappe et charme à ls 
fols. M. Brlzard dirigeait un orchestre 
riche en Individualités de vsleur. M. 
Pierre Btenger. violon solo, a glané sa 
part dea bravo», son archet partit se 
Jouer das difficultés ! 

La vigueur et l'étendue ds la voix de 
M. Léon Delmulle et son Jeu adroit lui 
ont permis de composer de Paganlnl 
un personnage très attrayant. Le public 
lui accorda très Justement tes suffrages. 

M. Desart a campé un merveilleux ba
ryton. Cet artiste étudie ses personnage* 
et les traduit de façon très Intelligente. 

Félicitons M. Pierre Bribans de ne plus 
chsrger autant ses personnages. 

Dans le rôle d'Anna Eisa, la voix ds 
Mlle Bernède nous a paru plus claire. 
plus limpide et plus sûre. 

Mlle Parme tut une coquette et s e . 
dulsante Beila Elle possède un» voix 
égére très agréable. 

Mme Strlckler qui incarnait la comtesse 
Laplace, a tait preuve, somme toujours, 
de solides qualités 

Louons la conscience de Mlle Suzy 
Buse et la belle tenue en scène de M. 
José Pablanl. 

Aux 2< et 8* actes, la grâce allée ds 
Mlles Petersen. Trappenters et Williams, 
danaeuses étoiles, triompha su cours dé 
Jolis ballets. 

Che* les Anciens Combattants 

belges 
J> comité des anciens combattants 

belges prépare, pour le dimanche 8 no
vembre, en la salle de réunion. 1, rue 
Carnot, la grande comédie gale en trois 
aeets du célèbre compositeur bruxellois 
Luclgny». « Mon Curé, ss soeur et moi ». 

Spectacle de famille où petits et grands 
trouveront à passer une très agréable ma
tinée. 

Le prix des places est fixé 4 S fr. 4 fr., 
3 fr. et 2 fr. Billets en vente au siège. 
SU. rue Nationale : 25, rue du Tilleul et 
130, rue du Dragon. 

L ILLE 
Walter Rummel 

à la Salle Industrielle 
L'on éprouve toujours un très réel plai

sir à entendre Walter Rummel 
Le planiste autrichien a repris contact 

en effet avec son public favori du Nord, 
dimanche après-midi, au cours d'un réci
tal donné en la Salle Industrielle. 4 Lille, 
récital consacré aux œuvres par lesquelles 
Bach. Chopin et Liszt ont exprimé leur 
Inspiration chrétienne. 

L'on a retrouvé la magnifique sonorité 
de l'artiste, qui sert admirablement las 
« Chorals > de Bach, son Intelligence 
subtile et son csractêre romantique qui 
convient si bien 4 la « Sonate funèbre » 
da Chopin. 

Walter Rummel a un faible pour ta 
sonorité. Msls oelle-cl agit parfois aux 
dépens de ls gra.ee et de ls chaleur. Al
fred Cortot eût peut-être mieux traduit 
que lui la fraîcheur de sentiment et la 
naïve sensibilité que Liszt a exprimées 
dans 1' « Av* maria d'Arcadet ». Mais le , 
décor sonore que Walter Rummel crée 

pour < Salnt-Prsnçols d» Pauls i 
sur lss Bots > participe da ostte 1 
d'évocation qu'il possède s t qui rend i 
si blés, aux saprlts las moins Iwssjtaa 
lss forces mystérieuses qu» son teanpéra-
mant d'artists perçoit. 

LE REXY. . Permanent à 14 h. - Oséta 
ssmalns : « Lss révoltés du Bouaty ». 

ASIN 
A t a. - A s a. ss 

| G ABY M0RLAY à\%m I 

.es Amants terribles 
avec Marie Olery et André UsjaMt I 

LE PETIT POUCET (dessin coassas»)I LA DERNIÈRE RUMBA \ 
avec a. Raft (le maître da la 

VENDREDI 
Fernande! dans UN PB LA 

C0LI5EE 

I l heure» S Baara» S» | 

Gabv MORLAT - André LUGtJKTH 
Marie GLOBÏ dans 

Les Amants terribles 

! 

Un film étourdissant da «aité 
Georges RAPT dans 

LA DERNIÈRE RUMBA 
Soirée musicale - Sfcstcn 

LE PETIT POITET Dessins aiilnaat 
Vendr. proch.: LN DE LA LaOlQai I 

U N L l j l A n U C L imobali (T. MSJ«) 
Matinée k S heures - aolrée à ( fecuns 

Gabv MORXAï dans 

LES AMANTS TERRIBLES 
LA DERNIÈRE RUMBA 

LE PETIT POUCET. Dessin en couleurs 

HIPPODROME 
Matinée 3 h. TOURCOING Soirée • k. M 

PRIX TRES REDUITS 

Telèph. /~k| Y M P I A mVM 

3.81 V ^ l ^ I I T i n / S i IIOLCHARD 
Matinée 4 3 h. prix réduits. • Soirée » h . 

7 HOMMES... UNE FEMME 
CASTA DIVA 

Salle Sainte-Cécile ZSFlVi. 
Jean Klépnra dans SA BONNE ETOILE 
Myrna Lo) d- LES AILES DANS L ' O M S » 

Rialto rue des \T>Z**, Tg îa*1** 
Ralmii dans GASPARD DE BKSSE 

P. Bertln dans LA MAIN PASSE 79d 

I Ciné-Théâtre T" rrolng. - T. 8 R z | 

LUNDI : 15 h. i l (Prix : t , S et « ! t . ) l 

LE MONDE EN MARCHE I 
MON GOSSE 

Maison des Tramw?ys V . T " 
Le plus grandiose film c -7imturt» : 

LE DERNIER DES MOHICftNS 
I A GRANDE DUCHESSE ET LE GARÇON 
D'ETAGE. Comédie musicale gale.. TSSd 

Cinéma du Caprtau • Wasq.afcal 
Matinée k S heures 

MARINELLA 
NUIT DE MAI. — Un MICKEY 

PONT DES PIATSj 
T. 18.13 M. 3 h. 8. 8 h Prix très rédi 

rsl 
a l l a i 

K T d | 

FANFARE D'AMOUR 
| L'AVENTURE. - Le» Actualités. 104HTd| 

PALAIS D'ETE — TOURCOING 
ESCALE - LES FILLES de la CONCIERGR 

D * Y M a t - , s h so I M , t l n ** l s a- DPV 
l A A Soirée 2» h. • Soirée M h. K £ À 

I DON B O S C O 
Une œuvre de poésie humains I 

Ch. Laucton dans 
L'ADMIRABLE MISTER RIGOLES • 

l'LLTO S'AMUSE. - Dassin animé I 

Chiffres éloquents 

On sait quel fut cet été l'exode dsa 
Français vers les plages belge». Mata e n 
manquait d'élément» pour 1» chiffrer. '-» 
taxe de séjour payée par las Isttgiicui» 
vient donner k cet égard d'utiles Indi
cations. 

On apprend ainsi qu'a La Panne. In 
taxe qui s'élève 4 0 fr 50 par 
et par Jour a rapporté cette 
2R0 000 francs environ, ce qui 
580 000 Journées de séjour. 

A Coxyde. la taxe qui est de 0 fr. S0 
psr Ut soit 0 fr M par personne, a ptvv 
dult plus de 140.000 francs, soit à paa 
près le même nombre de Journées qu'à 
L* Psnne. 

P— 
* Pcailleton da « Joaraal de Ronbaix » du lundi 2 novembre 18345. — N* S. * 

UNE ETRANGE 
DISPARITIO 

PAR 

LEON 
CROC 

nt. de ta vola prvjciae et pom
pa, 11 tait * soa tour, m l'adresse da 
•jsjsjsfBg Mten, un compliment brsf, 
1*4» tort inganiciix 
•Va pVswawasur an fat agTéablement 

. vert Joalsna son vieux 
BOUT quêter un rasvard 

i des yeux Meut le 
LA oa n pansait reneon-

«m éelalr lotwrax, B ne trouvait 
d'alarme 

8erala-«u 

Il s'était lavé, un peu affolé, cttarehant 
dans sa ixataotre ce qu'il y avait lira tw 
taira quand uns feenrae t'évanouit st 
n'y découvrant qu'une phrase ridicule
ment désuète ou il tait 

Mais Jostane tendrait k 
mie dompta ses nerf», se eontnisjan aa 
ealme. étouffa un braf sandot et répli
qua : 

— Pardormaa-mot. aton cher parrain-
Ces» alsrarde, Je le tais, assis la réaard 
prolarifé ds Pépa Bat plats*, «ans ans 
inquiétude folle ! Oh t Je sais tasjt es 
que *0US éUM M t t t a j l HssW'l 

basa la voir apparaître d'un moment à 
l'autre. Mais c est plus fort que moi. 
n faut qus -J'aille vers IuL Tant pis si 
le sais «sftmdée. Je court su laboratoire. 
J'ai su tait dé vous écouter. Benoît 
J'aurais dû 7 entrer derrière TOUS tout 
k l'heure. Jamais bien so ma faire par-
dfaigssr et antineuei papa avec noua. 

Tout en parlant, elle s'était lavée, 
avait remis son manteau et se dirigeait 
vers la porté. Les deux hommes, sans 
même ss oonsultat, t'élsiuaian. sur ses 
traces, la rejotanlrent dans la roc. 
Oaudlus complètement ahuri et Benoît 
plus hermétique qqe Jamais 

Le CtoUace de Francs était tout pro-
obe Cn quelques minutes, la fille 
d'Btietine Dorty- st sss oa»»tpaATions y 
arrivèrent Le eonciersa las accueillit par 
ras mots : 

— Voua vanta cratrr.har u Dorty 1 Ma 
fol. J'en rais fort aise Ja n'osais aller 
la dwyanéjar dans ton travail. Mais Je 
snnantriaili * être tnquiet. 

— Inquiet f statsanol t demanda riva-
mant Jeatane. tant an sa dirigeant vais 
la couloir sur ksqual l'ouvrait ls «abora-
tolra. 

— parce ans les autres soir, quand 
M. Dorty l'attardé tassa*»* aujourthut 
j*tntstids. sn passant près da sa porta, 
la tarait dss tpiuuistsss qui sa choquant, 
das roMneu qui coulant, le pas du mal' 
tas sur le paaquat. Os soir. U 

n n'acheva pasr extrayé par la mot 

«a« *im p»is.usfsic. /> w 

La Jeune fille, d'ailleurs, ne l'écou-
tait plus. Arrêtée devant la porte, elle 
frappait de ses deux petits poings. La 
terreur décomposait son visage. 

— Vite I la olef l crta-t-eUe à Benoit, 
qui arrivait auprès d'elle. 

D'une main tremblante, elle mit la 
clef dans la serrure, tourna, poussa, 
ouvrit. 

La vaste pièce était vide, sous la 
lumière crue de la grosse ampoule élec
trique qui pendait du plafond, éclairant 
le moindre recoin. 

Sur une table de lave soitdlflee, dans 
des tubas de verre contenant des liqui
des Ésswaawssaaa. colorés, s'élaboraient 
de mystérieuses réactions. Le tableau 
noir était à demi couvert de formules 
hâtivement tracées à la craie. A uns 
patère étalent accrochés le rnanteau at 
le chapeau du professeur. Un gros cahier, 
bourré de chiffres, était ouvert sur un 
pupitre. Tous las signes subsistaient de 
la présence récente du chimiste. Mais 
« l'homme lui-même avait disparu » 

- Le commissaire Boujard, du ser
vice des s Itentwignawnentt généraux », 
avait la spécialité des « recherches dans 
llntérêt des famines ». C'est là une des 
missions qui tncombent à la pouce. Ls 
commissaire Boujard y apportait, svec 
toute rheblleté et toute la oonscience 
souhaitables, un tact fort apprécié. 

Ss longue expérience, qui lui permet
tait de ne pas s'émouvoir de rien, fut 
taise en défaut cependant par l'étrange 
dlspartUan du professeur «tienne Dos> 

ly Oe curieux événement le prit au dé
pourvu _* le laissa, tout d'abord. Inca
pable de 'ormuler la moindre hypothèse 
raisonnable. 

n est vrai qu'il en fut averti d'une 
manière seses brutale, n passait la 
soirée ches des amis et se livrait aux 
Joies sévères du bridge, lorsque son 
secrétaire, qui asvsit toujours où le trou
ver, l'appela au téléphone. Le commis
saire Boujard venait précisément de 
s'engager dans un tans-atout des plus 
épineux, maie dont 11 espérait bien sor
tir victorieux. Il balança, durant quel
ques Instants, entre sa réputation de 
bridgeur et son devoir professionnel. Oe 
dernier l'emporta Avec un espoir. U ss 
rendit prés de l'appareil, porta U récep
teur à son oreille. 

Ses partenaires avalent pris cet air 
empoisonné qui caractérise tes Joueurs 
déranges par un événement étranger 
à la par le. Da n'entendirent naturel
lement qu'une moitié du dialogue, msls 
oela suffit k leur faire comprendre que 
leur bridge te trouvait 1iiaiiatrltarw4Tris.it 
compromis Le début les svalt pourtant 
Inclinés k l'optimisme La suite les 
déçut. 

— One disparition ? disait M. Bou
jard... C'est pour ça que vous me dé
ranges ?.. Mata, demain. U fera Jour, 
mon ami, et nous aurons tout le temps 
de nous an inquiéter.. 

— Mais, mon ami, toujours las 

familles sont affolées. Et puis, au bout 
du compte... 

— Hein ? Un professeur du Collège 
de France. 

— Dans son laboratoire ? Fichtre l_. 

— Des circonstances mystérieuses f... 
Oh I... Bien sûr, Je viens I Attendes-
moi sur place avec les témoins. Dans 
un quart d'heure, Je serai là... 

Le temps de s'excuser rapidement, de 
passer ton pardessus, et M. Boujard, dé
laissant, non sans un obscur regret, le 
sans-atout dont U saperait un éclatant 
succès, s'en fut vert l'sntlque et glo
rieux édifice où l'appelait son devoir 

L'un des trois Joueurs qui restaient à 
ls table s'excusa à son tour, n devait 
prendre congé, lui aussi Les 'deux 
autres n'essayèrent pas de lutter contre 
la malchance. Hg cherchèrent une mé
diocre consolation dans une besotte mé
lancolique... 

Le second déserteur avait, hil aussi, 
des raisons d'ordre professionnel pour 
abandonner stt psrtenalret. Chef des 
ter-vices d'informations d'un grand quo
tidien. U flairait, dans la brusque sortis 
du orjtnmlssslre Boujard. la nat—nra 
d'un événement sensationnel. Les bribes 
de phrases entendues étalent pleines de 
promesses. L'ami Boujard n'avait pas 
demandé ls secret. Peut-être navsit-11 
pas au ta temps d'y songer. Kn tout cas. 
os vieux renard -du Journalisme était 

libre d'agir, n n'y manqua point, et tan
dis qu'un taxi-auu emportait le ooan-
miasaire, lui-même téstphonait à son 
Journal pour que l'on envoyât ImntéiMs 
tement un < reporter dégourdi » au 
Collège de France-. 

— n trouvera sur plaoe, praclsa-t-u. 
un commissaire des Henseagnstnents gé
néraux que cherchera |nnh»ltalkB.»l à 
éluder set questions. Qui! —Tiitl rt 
s'agirait de la disparition d'un pro
fesseur dans des choonstatieea troi 
doivent être troublantes- Non. Je n'en 
sais pas plus. Qu'il se débrouille ; at 
qu'il n'oublie pas d'emmener un 
graphe... 

Cependant que s'amorçait ainsi l t ™ 
me publicité qui devait être nraveté, n 

singulier événement bientôt connu août 
le nom de < Mystère du Collège da 
France ». M. Boujard entendait la 
premier récit de cet événement et en 
fixait solidement les limites «ievt» m 

ta saisi si. 

Conseil à suivre 
Dans toute» Isa aSactlon» das 

s t dss poumons ti-^rmt pagnes* s 
msnt. d'oppression. T- id i i ln i t l ln 
tr». te Poudre Loui» Lcgras réussit 
Isussmsnt. En moins d'une 
calme le» crias» d'asthme, 
d'essoufflement, la 
ehronlquss. Isa stuta 

uTboî»;f. , ,r^--' ,^ , , ,»%" 
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